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*0O voqués à Paris en assemblée extraordinaire, quarante et un l'ad-
Mettaient sans hésitation, que le Parlement l'enregistrait comme loi
du royaume; Noailles résistait toujours, et soutenait ainsi le parti
Janséniste, qui, sans cet appui, eût à peine osé lever la tête.

On le voit, la part du P. Le Tellier est'minime dans cette affaire,et c'est pour la réduire à ces justes proportions que le P. Bliard en
vient à raconter par le menu toute l'histoire de-la bulle. Ce récit
vaut certes la peine d'être lu et étudié, et il ne peut manquer
d'intéresser.

Ainsi tombent, les unes après les autres, devant les yeux du lecteur,les calomnies et les fa'bles amassées contre le P. Le Tellier. Et certes,c est heureux pour lui, car ce n'est pas un bien attrayant personnageque Le Tellier des Mémores de Saint-Simon. "Sa physionomie étaitténébreuse, fausse, terrible: il eût fait peûr au coin d'un bois". Il était
grossier, insolent, impudent, ne connaissant ni monde ni mesure, ni

degrés, ni ménagements, ni qui que ce fût ". " Enfoncé dans l'étude
des plus profonds mystères de sa Compagnie, il était sur tout le reste
ignorant à surprendre ". Il était " caché sous mille plis et'replis "et en outre (Saint-Simon n'a pas peur des contradictions, il ne s'en
aPv3i!oit pas), "impétueux, violent, jusqu'à faire peur aux jésuitesles plus sages, etc., etc." (.

Au lieu de tout cela nous trouvons un homme qui, d'après Mmede Maintenon " s'était acquis de la considération dans le inonde par
sa politesse (p. 21), membre de l'Académie des Inscriptions et Belles-Lttres, tout appliqué à l'étude " (p. 23). " de sorte que, d'après
le Mercure galant, son savoir égale sa grande modestie et sa grande
piété (p. 24)"; "simple dans ses manières ", dit Languet, "qui avaitpassé sa vie dans l'étude et dans l'application du cabinet, mais qui,
ayant peu commercé avec les hommes, était en danger d'être trompépar eux " (P. 29), enfin si peu violent que Fénelon lui-même, le dou:
et modeste Fénelon lui trouve trop peu d'ardeur et le presse de se
montrer moins tolérant (p. 82).

F4t ainsi des autres accusations. La réfutation se poursuit victo-

(1) JUsOùwo t IV, XXV, pp. 289-s90. Je cite d'après le Père Blard, n'ayant paskesmolrea s m.in.


